
322 , GAZETTE DES CALMPAGÑ1i1

*inEdustries; surtout'l'industrieagricole, la preiière do ferti!es etses vig nbesraprtéi't "auitjouird'lfIii un
toutes nosindustries. ,- - revenu notdo 3100.000. Ceci démontro le bien qu'une

Wa maison dont j'ai parlé en commençant mes re- ferme modèle, établie, par les RR. Pères Trappistes,
i'arques,- 'eàst le. séminaire de Sain-Sulpice. Cette pioduiratien ce pays. "

iiistitution; vient 'd'établir une nouvelle institution " M. Dupuis. député de l'Islet, corrobore c3 que
ricole qü'elle'veut mettre sous la direction des Ré disait l'Honorable M. Beaubien, et insiste fortement

vérends Pères CTrappistes, ces hommes qui, figurent sur un encouragement·pécuniuire que'conque du Gou-
au premier -rang parmi ceux qui possè lent au plus vernement, en frveur de l'agriculture. C'est un devoir
laut dégré la science de 'agriculturo pratique. Le pour lui, dit-il, d'accorder ct aide.
séminaire do Saint Sulpice leur don'ne une proprieté « L'ffre généreux des Révds MM. du-Sém'naire do
de mille acros, sur laquelle se tron'vent d'excellents Montréal, on mettant'à la d sposition d'une société
pouvoirs d'eau. Je demande si dans les crconstances, d'hommes instruits et émine-nment pratiques, une
nous ne derons pas nous nussi contribuer pour notre grande étendbede terr e pour favoris'er-lacoloni8ation
-part à la création de la ferme-modèle que l'on veut etal'enseignement agricole, mértent non-seulement
fonder dans le beau comté si bien représenté par mon notre attentionh;,misencore iot-re gr.ititude. Cet acte
honorable ami M. Champagne. . de-patriotime et de dévouementd leur part' por

Eu Algérie, le gouvernement français a créé.sous faire béificier le pays, des conn aissances et de l'expé-
la direction des Pères Trappistes un établissement r:enceacquisesâ l'étranger par un système économique
'güi'a donné Ies résultats les plus magnifiques. Aujour-, etprogres-if ne saarait trouver le pays indifférent, et
d'hui cetétablissement contient d'immenes vignobles, obtiendra, je l'espère, l'encouragemen t qu'il mérite de
~qui donnent des'rendements t'rès-considérables. cette Chambre. " - '

" L'établissement d'que ferme-modòlo doce genre M. Ch-imp1gr.e, député des-Deux-Montagnes, ter'-
au mnileu de'notre population, l'exemple qu'elle don- mneola.discussion sur ce suj-t, parlesparoles sui.
nerait,~ pr'oduiraienut les meilieurs résultats pour-notre vantes:. . C . -

classe agricole; lorsque nous airons un établissement " Avant que la Chambre s'ajourne, 'je demanderai
de ce ore nous.pourrons envoyer d0 cihaque-paroise la permission do faire quelques remarqii~cs au sjet de
deux on trois.jeunes gens auxquel, nous dirons: " Vous la question soulevée par-mon honorable ami, le député
ne voulez'pas lire, vous voulez cultiver comme vos diHoche!aga. Je dois dire d'abord que je concours
pères ont cultivé, venez 't nous vous mettrons sous pleinemcnt dans'les remarques faites' par *éetthono-
-les yeux. des exemp'es qui vous feront comprendre rable-député et.l'honorable 'députéde l'Islet. Je con-
'ces pratigdes dontvous navez besoib. ^Kous vous'niet. naisnp:faitement le don qui :vient.d'être':fait aux.
-rons sous da tutelle d hommés qui vou-s ferointcom- révérends PèresTrappistes, par.le Séminaire de Mont-
prendre co Iuo l'on trouve dans les' sillons comme réal. C'est un don magnifique, digne des donateurs
dans les terrains aurifres. et des donataires. C'est une belle propriété contenant
- " D.ins notre pays. oi sont les propriétaires qui de 1000 à. 1100 acres,e t sur laquelle un monlin est
voudraient donner 1000 acres de terre à la cause do déjà en opération. L'exemple qui serait'donné par la.
l'instruction agricole.? C'est toujours le même dévoue culture améliorée qui sera faite .sur a ferme modèle
mont qui. présid.e dans cette i nstitutiop qui a tant.fait ique l'on doit, fonder prochainement, aura les meil-
pour le pays. , leurs résultats. En encourageant l'avancement'de l'a-
. " Le travnil,,c'est.du cnpital, n'est pas l'exporta- griculture dans l'e pays, nous remplis'sons un devoir
tion dos grainsqu'.il.nous faut, cette culture apparente sacré. Je sais que ce n'est pa.à la Chambre à prendre
du sol, c'est l'exportation des bestiaux qui conieAt h l'initiative des dépenses: d'argent. Je ne demande
·notre pays. même pas que l'on fusse ,une dépen se de cette naturc.

'l Il faut, changer notre iinode de culture si nous "La propriété qui vient d'être donnée vaut' au
Cyoulons que notre population resto au pays il fai moins 825,000, poÔurquoi le Gouvernement n'o prête.

que notre cultivateur apprenne à cultiver. Lorsqu'il rit-il pas 812,000 a $13,000 a cette mntitution, la..
baura cultiver convenablement, il n'y ami ra jamais quelle somme serait remboursable au boat d'un certain
assez de nain-d'oeuvre, nos ouvriers ne seront pas nombre d'années; et, bien loin d'être une porto pour
obligés d'aller demande du travail à l'étranger. En le pays, cette avance sera une source de richesse pour
suivant les revues agricoles on 'a pu voir que les dé- le pays.
couvertes qui ont été faites nrous permettent de couper .Distribution d'engrais phosphates aux sociétés d'agri- -

'her'be avant la floraison. G'est l'h-rbe des champs culture.-Le Conseil d'agriculture s'est réuni le 4 mai,
emmagasinée et conservée dans toute sa fraîcheur à la demande du premier ministre, pour prendre en

onid'ant l'hiver. . considération l'offre (lui lui a été faite par le Gouver-
c De quelle importance ces découvertes ne seront- nem'ent.de distribuer aux sociétés d'agriculture le su-

öllost pas p~our notre pays, où nous sommnes-obligés, perpho:phate 'qu'il fait venir de ?France et 'qui doit
quand même, par h rigueur de nos hiivers, 'de tenir arriver à Québec dans quelques j<prs. Dans les
sairiianx a l'étable, cpendant de longs 'mo-s, ai r.ous quelques explications qu'il a données, l'hon. M. Cha-

"aIonSe'i tirer parti., pleau a rappelé que durant là doe-nière exposition de
- Co':n'est pas là une quetion politique. Je n'ai Montéal, unedes p.incipales fabriques d'engrais chi-

aucun idout que nous soyons tois du même avis sur mniques'de France lui avait fait l'offre de fournir, ce
èôtte 4u'àtion. Je ne doute pas non plu's des bonites printemps,-au Gouvernement, cinquItnte tonnes d'en-
dis'poetions du Gouvernement. L'établissement i nii coplôt'au prix de $26 la tonne,~et d'étùibli'

'énse d'Algérie n 'était autrefois qu 'un immense na- dans la Province les' usines nécesaires pour la fabri.

idu'nr a2 Isséche etu q on·-a converti, un terres, cation dé tout l'egrais jhosphaté dont les sociétés


